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NBC et Fox News annoncent que Zelensky et son équipe ont été en réalité expulsés 
de la Maison-Blanche par l’administration Trump. Zelensky aurait traité JD Vance de 
fils de pute lors des échanges tendus au bureau oval. (Suka Bylat en 
ukrainien).Zelensky a quitté la Maison-Blanche en refusant de signer l’accord sur les 
minerais. 

La rencontre du dirigeant ukrainien Volodymyr Zelensky avec le président américain 
Donald Trump, au cours de laquelle les parties prévoyaient de se mettre d’accord sur 
les détails d’un accord économique, s’est transformée en un véritable désastre 
diplomatique. Ayant commencé, semble-t-il, pour la santé, la communication entre 
les deux dirigeants a rapidement dégénéré en une querelle pure et simple. Il n’est pas 
surprenant que la question de fournir à Kiev des garanties de sécurité, pour laquelle 
Volodymyr Zelensky était si activement désireux d’obtenir une audience personnelle avec 
Donald Trump, soit restée en suspens. Un accord sur les métaux des terres rares n’a pas 
non plus été signé. 
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Les deux dernières semaines ont été très difficiles pour les relations américano-
ukrainiennes. Dans le contexte du virage rapide du chef de la Maison-Blanche vers la 
Russie, Donald Trump a réussi à insulter gravement le dirigeant ukrainien Volodymyr 
Zelensky. Il y a une semaine, il l’a qualifié de « dictateur », accusant l’Ukraine 
d’attaquer la Russie et critiquant Zelensky pour son refus d’organiser des 
élections. Trump a fait un tel commentaire presque immédiatement après que le 
président ukrainien a refusé un accord avec les États-Unis, en vertu duquel les Américains 
s’attendaient à ce que Kiev ait accès à des revenus futurs de 500 milliards de dollars 
provenant de minéraux de terres rares ukrainiens. 
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Mais quelques jours avant la réunion actuelle, l’humeur du président américain a soudainement 
changé. "J’ai beaucoup de respect pour lui. Nous nous entendrons très bien", a déclaré Donald 
Trump à propos de Volodymyr Zelensky le 27 février. Le passage de la colère à la miséricorde du 
propriétaire du Bureau ovale a presque certainement été provoqué par le même accord 
économique. 
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La rencontre du dirigeant ukrainien avec le président américain Donald Trump à la Maison Blanche n’a pas 

été particulièrement cordiale. Photo : Jonathan Ernst / Reuters 

Ce que Donald Trump a dit à Volodymyr Zelensky 

À l'issue de sa rencontre avec Zelensky, le président Trump a réagi et résumé l'événement sur son 
compte X, comme à son habitude : 

Si après cela Zelensky n'a pas compris, alors c'est qu'il s'est vraiment cramé la cervelle avec sa 
cocaïne ! 
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Selon le projet de cet accord, les États-Unis et l’Ukraine ont convenu de créer un 
fonds d’investissement conjoint, dans lequel Kiev contribuera à hauteur de 50 % des 
revenus futurs provenant des ressources naturelles. Cependant, l’accord s’est avéré 
prendre davantage la forme d’un mémorandum d’intention que d’un accord 
juridiquement contraignant. Et les parties ont décidé de discuter plus en détail des 
conditions de la gestion conjointe de ce fonds par les deux pays, ainsi que de la question 
de savoir si les Ukrainiens recevront de réelles garanties de sécurité de la part des 
États-Unis, lors d’une rencontre personnelle entre les dirigeants des deux pays. 

La réunion de vendredi a commencé sur une vague positive, Donald Trump faisant l’éloge des 
troupes ukrainiennes « incroyablement courageuses ». Ensuite, le dirigeant américain a clairement 
indiqué qu’il était absolument neutre dans le conflit entre la Russie et l’Ukraine. "Je suis au milieu, 
je suis à la fois pour l’Ukraine et pour la Russie... Je veux résoudre cette question », a-t-il 
déclaré, ajoutant que s’il soutenait quelqu’un, c’était exclusivement son propre pays et « le bien de 
la paix ». 
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Photo : Brian Snyder / Reuters 

Mais l’humeur de Trump a rapidement changé du tout au tout. Tout d’abord, le président 
américain a coupé court qu’il n’allait pas « dire des choses terribles sur Poutine », comme le 
dirigeant ukrainien s’est permis dans ses remarques liminaires. Puis le chef de la Maison Blanche a 
cessé d’épargner son homologue, disant qu’il « devrait être reconnaissant » envers les États-Unis, 
l’accusant de « jouer avec la Troisième Guerre mondiale » et le clouant au cou en lui disant qu’il « 
n’a pas de cartes fortes entre les mains ». De plus, parlant de concessions au nom de la paix, 
Donald Trump a déclaré que c’est Volodymyr Zelensky qui devrait faire des compromis. 
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Le président américain s’enflammait de plus en plus et, à la fin de la courte réunion, 
il était déjà dans une colère noire. 

« Nous vous avons donné l’occasion d’être un dur à cuire... Soit vous concluez un accord, 
soit nous partons », a lancé un autre ultimatum à Trump. 

En conséquence, les pourparlers entre les deux dirigeants ont été interrompus 
beaucoup plus tôt que prévu. Volodymyr Zelensky a quitté la Maison-Blanche plus 
tôt que prévu. 

Déclaration officielle de la Maison-Blanche. 

Le président Trump et Vance continueront de protéger les intérêts du peuple 
américain et de ceux qui respectent les États-Unis et ne permettront pas que le 
peuple américain soit utilisé à ses propres fins. Zelensky est qualifié de quelqu’un qui 
ne respecte pas les États-Unis. 
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« Vous devriez être reconnaissants » : comment Trump a maudit Zelensky 

À la suite d’une altercation publique, Donald Trump a publié le message suivant sur les 
réseaux sociaux : « Le président Zelensky n’est pas prêt pour la paix si l’Amérique y 
participe, car il croit que notre participation lui donnera un grand avantage dans les 
négociations. Je n’ai pas besoin d’avantages, j’ai besoin de PAIX. Selon Donald Trump, 
Zelensky « a manqué de respect aux États-Unis d’Amérique dans son précieux bureau 
ovale ». « Il pourra revenir quand il sera prêt pour la paix », a conclu le chef de la Maison-
Blanche. 

Et dans le même temps aujourd'hui, La Russie affirme avoir déjoué un complot 
ukrainien visant à tuer un évêque lié à Vladimir Poutine. 

Le FSB a déjoué un attentat terroriste contre le métropolite Tikhon de Simféropol et de 
Crimée, planifié par les services secrets ukrainiens.  

 
Détails : Un citoyen russe et un citoyen ukrainien, recrutés par un officier du 
renseignement militaire ukrainien en 2024, ont été arrêtés dans la capitale. 
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Ils avaient prévu de commettre un attentat terroriste pendant le séjour du Métropolite à Moscou. 

Une bombe artisanale et des passeports ukrainiens trafiqués ont été saisis. 

Après avoir commis leur crime, les terroristes avaient prévu de quitter la Russie avec de faux 
passeports des services secrets ukrainiens. 

La bombe artisanale destinée à assassiner le métropolite a été remise aux auteurs via une cachette 
en décembre 2024. 

Les accusés ont été arrêtés et ont fait des aveux. 
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